HISTOIRE DE LA GAULE.
Attribuer aux Gaulois tout le mérite de la civilisation préromaine serait une grossière erreur. Ils ont largement profité des efforts de leurs prédécesseurs. 
Les hommes de la pierre taillée ont occupé nos régions et ceux de la pierre polie, inventeurs de l’agriculture, ont commencé l’exploitation du sol, défrichant les forêts, traçant les sentiers qui conduisaient aux terres de labour, fixant les sites des plus anciennes agglomérations humaines sous formes de villages lacustres ou de camps-refuges. 
Dès l’âge du bronze, les échanges internationaux se développent, fixant des lieux de passage systématique.
· Des côtes de la mer du Nord et de la Baltique, en empruntant la vallée moyenne du Rhin, on importe l’ambre, matière précieuse très convoitée. 
· Le sel est colporté depuis les gisements de l’Est et les marais salants de la côte atlantique. 
· Le commerce du cuivre et de l’étain, dont l’alliage donne le bronze, fait l’objet de lointaines transactions. 
Avec l’usage d’objets en métal, l’agriculture se développe grâce à la possibilité de mettre  en valeur des terres plus lourdes et plus grasses.
Cependant, l’origine des nations remonte à la période celtique, ce qui s’est passé avant, de ce point de vue, étant sans histoire et même sans nom. 
Les Celtes (mélange dans une proportion indéfinissable de néolithiques et d’envahisseurs)  forment les populations de l’Europe occidentale à l’âge du fer (entre -800 et le début de notre ère) ; on leur donne le nom de Gaulois dès le second âge du fer (de -500 au début de notre ère). 

Ils se sont largement répandus dans le courant des –IVe et –IIIe siècles, mais ils ne réussirent pas à fonder des Etats où leur langue et leur race puissent s’enraciner et subsister à travers les âges jusqu’à nos jours. A la fin du –IIIe siècle, le monde celtique ne subsiste plus que dans la Gaule (du Rhin aux Pyrénées et de la Manche aux côtes de Provence) et les Iles britanniques. Les Belges, plus grands et plus blonds que les autres Celtes et animés d’un courage indomptable, étaient arrivés dans le courant de ce siècle, éliminant ou subjuguant les populations des côtes de la Manche, qui avaient jusqu’alors échappé à la domination des Celtes, et occupant peu à peu l’espace compris entre le Rhin, la mer et au nord de la Seine. Leur irruption massive fut source de remous parmi les Celtes déjà établis en Gaule. Des tribus furent ébranlées et forcées de partir à la recherche d’autres terres. Ce fut le cas des Séquanes, que leur nom désigne comme la tribu de la haute Seine et qui furent forcés de quitter les bords du fleuve pour aller occuper le Jura.
De -125 à -121, les Romains occupent la région allant de Toulouse au Lac Léman (Provincia : Province romaine ou Gaule narbonnaise), créant ainsi une liaison terrestre entre ses territoires d’Espagne et la Gaule cisalpine.

Entre -113 et -102, les Cimbres et les Teutons, originaires du Jutland, le Danemark actuel, parcourent la Gaule, y semant terreur et désolation. 
De -58 à -51, la Gaule, région riche, mais sans cohésion politique, est conquise par Jules César.
Sous la pax romana, la Gaule va connaître, pour plusieurs siècles, une période de prospérité, de sécurité et de paix et devenir l’une des régions les plus riches de l’empire. 

Dès le + 3ème siècle commence la période des grandes invasions  qui s’étalera sur deux siècles pour aboutir à la chute de l’empire romain d’occident.
